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objets sacrés, ainsi que les offrandes et les accessoires du culte, sont présentés aux
quatres points cardinaux et qu’ils sont souvent sanctifiés par des croix tracées sur
eux avec de la farine („croix-signer“) — c’est le cas, notamment, du tissu blanc

dont nous parlerons plus loin. De nombreuses libations sont faites, à divers moments
de la cérémonie, devant le poteau-mitan, les tambours, les vèvè 9 ), les portes, les
„reposoirs“, etc.

Le chiré aizâ est l’effilochage rituel des feuilles de palmistes pour en faire des
franges que les néophytes porteront en sautoir ou devant la figure. Ces bandes à
franges sont employées au Dahomey comme talismans contre les mauvais esprits.
Leur nom en Fon est ,,azâ“ et la forme haïtienne du mot s’explique par la con
fusion entre ce terme et le dieu dahoméen Aizâ.

Fig. 1
Dessin tracé avec de la farine

(vévé) sur lequel on place la
chaise portant les aizâ.
Les points indique remplace
ment des petits tas de farine.

Après quelques danses et chants préliminaires, une branche de palmiste fraî
chement coupée, après avoir été élevée trois fois et orientée, est posée sur une
chaise recouverte d’une pièce d’étoffe blanche. La chaise est placée sur le vèvè
d Aizâ-lwa (voir fig. 1), qui a été dûment consacré par des libations et des
offrandes de mâjé dyô 10 ). Les hûnsi se mettent en rang face à la palme. En chan
tant et en dansant sur place, elles se mettent à effilocher les feuilles, avec leurs

ongles ou avec des épingles. Voici les chants en l’honneur du dieu Aizâ:

1) Aizâ sé Iwa.
Legba e!
Chiré Aizâ!
Aizâ tâdé!

Aizâ c’est un esprit.

Legba e!
Déchirez l'aizâ!
Aizâ écoutez!


